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Prélude 17:

« SAVOIR Y ÊTRE »

Juan Guillermo Uribe

« Que répond l’analyste ? » C’est une question complexe qui a été examinée 

comme les diffractions différentes diffusées par un cristal. 

« Que répond l’analyste ? » Cette question suppose une demande de réponse, 

parce  que  l’analysant  demande  du  bonheur  à  l’analyste.  Cela  serait  une  façon 

résumée de caractériser la « demande » dans l’analyse. C’est pour cela qu’elle suppose 

un savoir à celui qui la dirige ainsi qu’une place à partir de laquelle elle est émise et  

d’où la possible réponse est « attendue ».
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Contrairement à la demande de l’analysant,  cette réponse attendue comme 

« possible » de la part de l’analyste peut être soumise au phénomène de diffraction 

évoquée comme analogie. Ce peut être un silence, une afrmation, une négation, 

une interjection,  un geste,  un regard,  un soupir… En termes orthographiques, on 

pourrait y mettre tous les signes de ponctuation.

La « possible » réponse de l’analyste peut impliquer une certaine ambiguïté, 

elle  indique que c’est  à  l’Autre  que s’adresse  toute demande.  L’inconscient  est  le 

référent  qui  soutiendra  le  désir  de  savoir,  celui  de  l’analyste  comme  celui  de 

l’analysant. En lui se fondent le transfert et son équivoque.

Toutes ces diffractions sur la possible réponse supposent une donnée préalable 

par  rapport  au  savoir  inconscient,  parce  qu’on  est  dans  le  contexte  du  dispositif 

analytique. Ce savoir de l’inconscient, Freud l’a qualifé comme un savoir qui ne se 

sait pas. Nous pouvons le lire dans la « Conférence » n°18 (1916-1917), partie III : « Le 

malade sait donc quelque chose qu’il ne savait pas ». Freud s’excuse auprès de son 
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auditoire virtuel du fait de présenter les contradictions que suppose ce savoir qui ne 

passe  pas  par  le  conscient.  Comment  un  savoir  inconscient  est-il  possible ?  Le 

« médecin » sait  ce que le « malade » ne sait  pas mais est  révélé dans le message 

chiffré  de  ses  symptômes.  Le  « médecin »  devient  un  lecteur  déchiffrant  ce 

qu’enveloppe le symptôme et qui est ignoré par le « malade ».

Plus  tard,  Lacan  parlera  de  la  duperie en  la  distinguant  de  la  tromperie 

concernant  l’inconscient  et  son  effet  de  méconnaissance :  « On  y  est  couillonné 

jusqu’à la garde. La duperie de la conscience tient à ceci, qu’elle sert à quoi elle ne 

pense pas servir1 ».

Il y a ici une preuve majeure de l’ébranlement du Moi : sa conscience vigile est 

dupée  de  telle  façon  que  lorsqu’il  afrme  « Je  pense »,  s’ouvre  immédiatement 

l’abîme du il pense là où il n’est pas et il est là où il ne pense pas… D’où la maxime 

freudienne Wo es war, soll ich werden. Sans revenir à ces réfexions, il suft de dire que 

le  déterminisme  psychique  inconscient  est  une  des  preuves  vérifables  de  la 

1 LACAN, Jacques, Le Séminaire, Livre XVI, « D’un Autre à l’autre » (1968-1969), Paris, Seuil, 2006, p. 208.
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psychanalyse, mais aussi un motif de désordre pour la pensée consciente, si certaine 

de ne  pas  être  dupée.  Il  va  sans dire  que c’est  aussi  la  cause de la  méfance de 

nombreuses philosophies.

Cependant, ce non dupé se dupe, comme l’afrmera plus tard Lacan, tant en 

1973, dans Les non-dupes errent, qu’en 1976, dans L’insu…, où il amplife le rapport du 

sujet à l’inconscient en ayant recours à la logique du signifant. Le sujet se dupe : plus 

il « se croit » en afrmant une fausse identité et plus il s’en trouve égaré. 

Alors  comment  s’orienter ?  La  demande  à  l’analyste  est  une  demande 

d’orientation. Lorsqu’on demande le bonheur, on cherche une réponse à la question 

éthique de comment agir dans le monde. Lacan touche à un point de la politique 

concernant l’exploitation de l’homme par l’homme. La psychanalyse est-elle ainsi une 

forme  d’exploitation  du  dupé ?  C’est  une  question  risquée  en  raison  des  limites 

qu’elle  approche :  le  social  et  le  singulier.  De  toute  façon,  elle  nous  offre  une 
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indication :  si  le  sujet  est  dupe par  rapport  à  l’inconscient,  le  transfert,  avec  son 

caractère équivoque, ouvre une voie à la dés-illusion [des-engaño]2.

À ce propos, Lacan avance ceci :

Alors, est-ce que le savoir de l’expérience analytique, c’est seulement le savoir comme 

servant à n’être pas dupe de ce qu’il en est de la musique ? Mais à quoi bon si ça ne 

s’accompagne pas d’un  savoir-en-sortir ?  – ou même, plus précisément,  d’un savoir 

entrer dans ce qui est en question concernant cet éclair qui peut en résulter sur l’échec 

nécessaire de quelque chose qui n’est peut-être pas le privilège de l’acte sexuel3. 

Lacan considère que, par rapport à cette question et à celle de la pratique, la 

psychanalyse « est  restée sur le seuil »,  d’où l’importance d’un travail  théorique ;  il 

ajoute  au  même  endroit :  « …en  tant  que  nous  sommes  dans  la  poêle  à  frire, 

d’essayer de faire, nous aussi, comme les autres, et d’aller plus loin4 ».

Comment se débrouiller dans le champ d’un savoir qui ne se sait pas ? Dans la 

leçon qui nous sert de guide, Lacan emploie trois expressions :  savoir-y-faire,  savoir-

2 N.T. Jeu de mots intraduisible entre engaño [duperie] et desengaño [désillusion].
3 LACAN, Jacques, op. cit., p. 208-209.
4 Ibid., p. 209.
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faire et, fnalement,  savoir-y-être.  Nous trouvons ici l’ambiguïté de la traduction du 

verbe être  du français en espagnol :  ser ou estar ? Dans ce contexte, l’option que j’ai 

utilisée pour le titre de ce prélude est : « Savoir y être » [ser]. Je fonde ce choix sur le 

fait que, dans l’inconscient, le sujet n’y « est » pas car le sujet de l’inconscient n’a pas 

de  statut  ontique pour  « être »  en  tant  qu’étant.  Son  effet  de  représenté  dans  la 

chaîne lui donne une condition d’aphanisis, ce qui ne lui permet pas d’exister comme 

étant. Il pourrait, selon Lacan,  ex-sister en son être divisé, pure représentation. Pour 

cette raison, sa satisfaction ne provient pas de la pulsion et de ses objets, mais d’une 

façon de jouir de son ex-sistence du côté du réel comme impossible. 

Alors, « Que répond le psychanalyste » ? En tant que parlêtre, le psychanalyste, 

lui aussi, est soumis à la condition de dupé. Lacan nous offre un organon qui permet 

de dépasser cette frontière : la logique du signifant. Nous pouvons faire usage de cet 

instrument,  pour  lequel  dans  sa  démonstration  Lacan  a  fait  appel  aux 

mathématiques,  mais en avertissant que la vérité,  en tant que désir  de savoir,  est 
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nécessairement  connectée  à  la  pulsion.  C’est  pour  cela  que,  dans  l’horizon  de  la 

sexualité, le corps demeure comme référent. 

Medellín, le 5 mai 2012

Traduction : Elisabete Thamer

Jardim Botânico - Rio de Janeiro 
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